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	Un vers, c’est un rêve qui s’écrit.

	Un rêve, c’est un vers évanescent.

	 

	 


 

	J’ouvre ce carnet le 22 juillet 2024, date de mon départ pour la Roumanie.

	Quatre mois loin des miens.

	Il y a quelques jours, pour la fête des Pères, mes enfants m’ont offert ce carnet de cuir dont le parfum me transporte sous la lumière tamisée des vieilles bibliothèques.

	Ce carnet sera le témoin de mes cauchemars, de mes rêves et de mes inspirations qui, je n’en doute pas, m’accompagneront durant ce séjour au pied des Carpates.

	 

	 

	*

	 

	 

	Ce second tome couvre la période du 24 septembre au 26 novembre 2024, date à laquelle je quitte la Transylvanie.


 

	Ce recueil est dédié à celles et ceux qui ressentent le manque de l’être aimé.

	 

	À toi, la lumière qui éclaire mes nuits.

	À toi, zénith flamboyant de cette vie.

	 

	Mes sincères remerciements à Gaëlle, illustratrice et amie, et à Thalie, sublime artiste qui me fait l’honneur de préfacer ce recueil.


Préface

	Dans le vaste paysage littéraire, où les mots dansent et s’entrelacent, il existe des voix qui, par leur singularité et leur intensité, parviennent à nous toucher au plus profond de notre être. Mathieu est de celles-là. Poète prolixe, il a le don de transformer chaque instant en une toile vibrante de sens, d’émotions et de souvenirs. Ce deuxième opus, Le Carnet Roumain (Zénith flamboyant et flocons soyeux), est une invitation à un voyage sensoriel, une exploration des méandres de l’âme humaine à travers le prisme d’une terre riche en histoires et en couleurs. 

	La Roumanie, avec ses paysages enchanteurs et ses traditions vivaces, a été le théâtre d’une quête intérieure pour Mathieu. Dans ce recueil, il nous offre un miroir de ses réflexions, un kaléidoscope de ses rencontres et de ses émotions. Chaque poème est une fenêtre ouverte sur une culture fascinante, un hommage à la beauté et à la complexité de l’existence. Les mots, choisis avec soin, se déploient comme des ailes, nous transportant au-delà des frontières, dans un monde où la poésie devient une forme de résistance et d’évasion. 

	Mathieu ne se contente pas d’écrire ; il crée des ponts entre les âmes, entre les époques et les lieux. Sa plume, à la fois délicate et puissante, nous pousse à regarder au-delà de l’évidence, à ressentir chaque nuance, chaque vibration. Dans Le Carnet Roumain, il nous rappelle que la poésie est une aventure, un chemin parsemé de découvertes et d’émerveillements. 

	En tournant les pages de ce livre, laissez-vous emporter par la mélodie des mots, par la profondeur des sentiments. Que chaque poème soit une étoile dans votre ciel, un phare dans vos nuits. Mathieu nous offre ici non seulement des vers, mais une part de lui-même, une invitation à partager ses rêves et ses réflexions. 

	Ainsi, je vous invite, chers lecteurs, à plonger dans cet univers poétique, à savourer chaque ligne, chaque mot. Que Le Carnet Roumain soit pour vous une source d’inspiration et un élan vers l’infini des possibles. Car, comme le dit si bien Mathieu, la poésie est un voyage sans fin, et chaque vers est une étape vers la lumière. 

	 

	Thalie Vernet de Beaulieu,

	photographe d’art.

	 


Cincu, 24 septembre 2024

	 

	 

	Une nuit encore

	 

	Et, une nuit encore, te rêver

	Comme on rêve de l’espoir d’être aimé.

	 

	 


Cincu, 24 septembre 2024

	 

	 

	Étoiles ternies

	 

	Ta lumière brille-t-elle parmi mes étoiles ?

	Tes sœurs perdues dans le ciel ont l’éclat terni

	Par des années de solitude dans la nuit.

	Les ombres sombres y ont déposé leur voile.

	 

	Pourrais-tu, mon ange, en raviver la chaleur

	De ta flamme et de la puissance de ton cœur ?

	Les ténèbres ont besoin d’un guide et d’un espoir.

	Mon Uzumé, tu es la déesse du devoir.

	 

	L’aurore est ta tâche, ton ultime raison d’être.

	Tu es le soleil nouveau dans la vie de l’Homme ;

	Dans les désordres enfouis, le seul métronome ;

	 

	Dans ce chaos futile, le renouveau du Beau ;

	Dans ces terres oubliées, le somptueux cadeau.

	L’aurore est ta tâche, ton ultime raison d’être.

	 

	 

	 


Cincu, 24 septembre 2024

	 

	 

	La morsure

	 

	Un moment d’inattention et de rêveries,

	Enfant perdu dans l’autre monde

	Où je vis lors de mes insomnies

	Quand mes muses rendent ma prose féconde.

	 

	Un moment d’inattention et de rêveries,

	Tu m’as surpris

	Et apposé ta morsure sur mon cœur,

	La marque éternelle de mon bonheur.

	 

	Un moment d’inattention et de rêveries.

	Malgré mes erreurs, les gâchis,

	Je garde en mon âme meurtrie 

	Ton empreinte sur ma vie.

	 


os désirs.


Aéroport Henri Coandă, Bucarest, 26 novembre 2024

	 

	 

	Les lecteurs

	 

	Nous sommes les lecteurs :

	Ceux qui tournent les pages de vos cœurs.

	Ceux qui ressentent les drames de vos vies.

	Ceux qui traduisent vos ennuis et vos envies.

	 

	Nous sommes les lecteurs :

	Ceux qui vivent sans regarder l’heure.

	Ceux qui disent que le temps ne compte pas.

	Ceux qui vous prennent dans leur bras.

	 

	Nous sommes les lecteurs :

	Ceux qui pleurent vos peines et vos peurs.

	Ceux qui mettent des mots sur vos maux.

	Ceux qui voient dans vos yeux ce qui est beau.

	 

	 


Noyelles-Godault, 26 novembre 2024

	 

	 

	Le retour de la tendresse

	 

	Elle me respire, mon Amélie, ma Stéphanie, mon Uzumé, 

	Comme elle le fait, animale, à ses marmots.

	 

	Elle me regarde, de ses yeux apeurés,

	Doutant des intentions du triste héros.

	 

	Elle m’écoute, de toutes ses larmes,

	Lui raconter mes doutes et mes secrets.

	 

	Elle me goûte, fébrile et embarrassée,

	Et, je m’abandonne, tombe l’armure et baisse les armes.

	 

	Elle me touche, en quête de promesses,

	Me découvre, inquiète, à nouveau.

	 

	 

	Elle oublie le noir et aime le beau.

	Elle m’aime d’une infinie tendresse.

	 

	Elle m’aime.

	Je l’aime.
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